
           Emplacement approximatif de la rue de la 
Frette actuelle, rapporté sur le plan SFC de 1930.                                               
           Rue de la Frette avant la 2nde Guerre mondiale. 
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Liste noms anciens 

  

Rue de la Frette 

Dernière mise à jour: 20/03/2016 

Quartier:   Centre Date de 
 

 
  

Pour trouver cette voie:   E 8 dénomination: 
  

  

Voir le plan   
  

  

Débutant:   place Jeanne Hachette 22/05/1951 
  

  

Finissant:    rue Beauregard   
  

  

Noms anciens: 
  

  
 Rue nouvelle (tracée vers 1950). 
 

  
  

À proximité : [disparue] ancienne rue de la Frette (1882) ; 
détruite en 1940 -antérieurement: 1. Grande rue de la Frette,  

  
  

auparavant rue du cheval rouge. & 2.Petite rue de la Frette,  
  

  

auparavant rue du Pont d’amour. Cliché:15/05/2016 

 
 
Cette nouvelle (1959) et coutre voie du centre ville, constitue un passage entre l’Avenue Foch et la 
place de l’Hôtel de ville. Elle n’existe que depuis la reconstruction mais reprend le nom d’une rue 
disparue, en forme de manivelle, située autrefois une cinquantaine de mètres plus loin (à proximité de 
la rue du Docteur Gérard). Cette dernière était distribuée en une « grande rue de la Frette » du côté 
de l’actuel parking Foch, auparavant rue du « Cheval Rouge » et une « petite rue de la Frette » du 
côté de la rue Desgroux, le « Pont d’Amour » sur la rivière « Merdançon » constituant le point de 
partage entre ces deux sections. 

 
Le mot Frette (ou fraite, ou frait, fraict) est dérivé de 
l’ancien français fraindre (briser) ou du latin ‘frangere’ 
(briser) dont provient fractura (ouverture). Des 
témoignages des XIIe et XIIIe siècles indiquent que la 
population urbaine réclamait une commu-nication facile 
entre l’intérieur de la cité (Castrum) et le suburbium 
(faubourg extérieur) notamment vers le quartier 
commerçant de Saint-Etienne. Les remparts ceinturant 
le Castrum ne disposaient alors que de deux portes 
diamétralement opposées : Limaçon à l’ouest et Châtel 
à l’est. L’évêque Guillaume de Grès en 1264 autorise 
des réparations et même le percement d’une porte à 
l’endroit précis où se trouvait l’ancienne rue de la 
Frette. [A propos des remparts, voir la note 

complémentaire : Beauvais, ville fortifiée] 
 
 
L’Hôtel particulier du « pont d’Amour (N° 6 de 
l’ancienne rue) aurait été bâti en 1562 et 

présentait avant-guerre, une fontaine, nichée contre un pan coupé, la « naissance de Vénus », œuvre 
d’Henri Gréber. [voir la notice générique sur les Gréber, une famille d’artistes].  Cette sculpture fut 
sauvegardée et réinstallée depuis 2004 au carrefour de l’Avenue Foch et de la rue Beauregard, juste 
en face la nouvelle rue de la Frette. 
 

L’ouvrage « Rues de Beauvais » Tome 1er propose une étude détaillée de cette rue. 

http://ruesdebeauvais.free.fr/liste_des_rues.htm
http://ruesdebeauvais.free.fr/denom%20anc.htm
https://maps.google.fr/maps?q=Rue+de+la+Frette,+Beauvais&hl=fr&ll=49.430305,2.08118&spn=0.002714,0.006834&sll=46.980252,1.73584&sspn=5.830995,13.996582&oq=Rue+de+la+frette&hnear=Rue+de+la+Frette,+60000+Beauvais&t=m&z=17
http://ruesdebeauvais.free.fr/Fortifications.pdf
http://ruesdebeauvais.free.fr/Fortifications.pdf
http://ruesdebeauvais.free.fr/Greber%20famille.pdf

